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“Aujourd’hui, on n’a plus le droit 
ni d’avoir faim, ni d’avoir froid !” 
Trente ans plus tard, la chanson 
des Restos est plus que jamais 
d’actualité !
En hiver 2019-2020, des bénévoles 
du Secours catholique de Ferrières, 
à tour de rôle, emmenaient quatre 
personnes à la distribution des 
Restos du cœur, le jeudi. Et pendant 
le premier confinement, une équipe 
a fait chaque semaine la livraison 
des colis aux quatre personnes 
concernées. Des colis conséquents 
et équilibrés. Ils représentent l’équi-
valent d’une dizaine de repas par 
semaine : produits frais, légumes, 
fruits, laitages, conserves…

En juin 2020, les Restos ont proposé 
à l’équipe du Secours catholique un 
partenariat : étudier les dossiers, 
trouver un frigo, un congélateur, des 
horaires, des bénévoles aux deux 
casquettes et demander les autori-
sations nécessaires, mener ce projet 
ensemble ! Et de novembre 2020 à 
mars 2021, douze familles du sec-
teur de Ferrières ont ainsi pu être 
servies, soit 25 personnes en tout. 
Pour la saison d’été, 8 familles sont 
encore concernées. Chaque lundi, 
après la livraison des denrées par les 
Restos du cœur, la distribution peut 
commencer au local du Secours 
catholique. Les uns arrivent à pied 
avec leurs deux cabas à remplir, un 

autre à scooter, d’autres encore en 
voiture, en covoiturage. On porte un 
masque, on respecte les distances, 
et on prend le temps.
On écoute, on parle. On lit dans 
les yeux la fierté, le désarroi, la 
confiance, les sourires. C’est un ren-
dez-vous, un partage. ❙❚

Marie-Odile Larsimon

Partenariat Restos du cœur - Secours catholique
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Entraide à Ferrières

Dès le premier confinement, la mairie de Ferrières, 
à travers son CCAS, a mis en place une distribution 
alimentaire au profit des personnes les plus fragiles. 
Cette aide a pu être pérennisée grâce à la signa-
ture d’une convention avec le directeur de Carrefour 
Market, ce qui permet la récupération des produits 
avec des dates courtes de péremption.
Tous les jeudis après-midi, nous distribuons ces denrées 
aux Ferrièrois, rencontrés au préalable pour la constitu-
tion d’un dossier. Pour quelques-uns, notre aide n’a été 
que ponctuelle et le retour à l’emploi a permis de déblo-
quer la situation. Pour d’autres, avec des enfants en bas 
âge et sans moyen de transport, ce complément alimen-

taire reste nécessaire. Nous accueillons également des 
personnes retraitées ou en situation d’invalidité. La crise 
sanitaire ayant laissé certains sans travail, le quotidien 
est devenu aussi vite compliqué.
Il y a aussi des cas d’urgence, comme cette personne qui 
n’avait pas mangé depuis deux jours : une séparation, 
des crédits à la consommation, des primes réduites… 
Depuis mars 2020, des liens se sont créés avec les per-
sonnes accueillies, comme cette maman qui aime bien 
le lait de soja ou cette autre à qui nous avons donné de 
la farine et des œufs afin de confectionner des gâteaux 
pour l’anniversaire de son fils.
C’est aussi grâce aux bonnes relations avec le Secours 
catholique, nos échanges fréquents, que nous arrivons à 
mutualiser nos actions permettant à ces familles de vivre 
plus dignement ! ❙❚

Sylvie Ninonet

V ent du haut souffle depuis douze ans. Les chrétiens de Château-
Renard, de Courtenay et de Ferrières ont créé ce journal pour propo-
ser à tous des échos de la vie de leur communauté et des belles réa-

lités humaines de notre territoire. Trois fois par an, de nombreux rédacteurs 
apportent la diversité de leurs expériences, connaissances et sensibilités, 
les annonceurs allègent par leurs publicités le coût important supporté par 
les finances paroissiales, 14 200 exemplaires sont distribués par des béné-
voles. Un grand merci à tous. Ce journal est un corps vivant. Son comité de 
rédaction et les équipes d’animation pastorale réfléchissent à son évolution.  
Et vous, lecteurs, qu’en pensez-vous ? ❙❚

Jean-Marie Perrotin

Chers lectrices et lecteurs
L’équipe de rédaction est à votre 

écoute pour vos suggestions, 
vos idées, vos envies concernant 

l’évolution de votre journal.  
Si vous voulez nous en faire part, 

envoyez-nous un mail à : 
ventduhaut@orange.fr
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Pâques au petit matin

La nuit était encore noire lorsque 
nous nous sommes retrouvés devant 
le feu nouveau. La nature environnante 
nous appelait déjà à une vie transfigurée. 
Solennellement, le père Paul a béni le cierge pascal 
et y a planté les grains d’encens symbolisant les plaies 
du Christ. Nous avons suivi cette lumière jusqu’à l’église 
dans le petit matin. Nous étions 40 fidèles ; comme une 
petite tribu, nous nous sommes rassemblés autour du 
Livre, les enfants à l’honneur sur un tapis devant l’autel, 
pour écouter cette grande histoire d’amour entre Dieu et 
son peuple.  Sept cierges allumés, sept sons de cloches, 
et le monde était créé.  Tournés vers le fond de l’église, 
au milieu de grands draps bleus, comme la mer, nous 
avons vu la liberté poindre à travers les ténèbres, chant 
de victoire pour les fils d’Israël ! Des fidèles de tous 
les âges ont déposé devant l’autel ce qui fait notre vie 
quotidienne : de l’eau, du pain, du vin, des fleurs et la 
Parole de Dieu. Empêtré dans un voile noir, l’un de nous 
s’est laissé purifier pour recevoir un cœur de chair !
Enfin, les cloches reviennent dans la gloire de Dieu, le 
tombeau est trouvé vide dans la lumière du jour nouveau 
et les chants d’allégresse, rythmés par la guitare et la 
louange débordante de nos cœurs nous envoient crier au 
monde : Christ est ressuscité, Alléluia ! ❙❚

 
À l’aube de Pâques

Église Saint-Étienne, Dordives, 6 h 30 : dans une ville 
encore endormie, des fidèles allaient vivre une fin 
de nuit inhabituelle.
Cette heure aurait pu décourager mais ce fut 
loin d’être le cas ! Quelques murmures… une 
église qui se remplit, tranquillement, cha-
cun prenant place, tourné vers la grande 
porte. Le feu de cette nuit sainte commen-
çait à prendre, et brisant le silence, l’Exultet 
nous emportait !
Ce fut une messe portée par la douceur du 
matin, à l’aube de Pâques… le mot “aube” 
n’a jamais aussi bien porté son nom qu’à 
ce moment-là : “alba”, c’est-à-dire “de couleur 
blanche”, le moment où le ciel blanchit, s’éclaircit. 
Dans l’obscurité de la nuit, le Soleil de Pâques illumi-
nait peu à peu l’église, la lumière envahissait cet espace 
en chassant cette atmosphère de doute, réveillant nos 
cœurs et nos esprits endormis, les premiers rayons trans-
perçaient les vitraux et nous ramenaient peu à peu à la 
vie, cette vie si fragile et si éprouvée durant cette année 
passée. ❙❚

Françoise Fernandes

Baptêmes à Château-Renard

Grand moment à Château-Renard, en ce dimanche 
4 avril, fête de Pâques ! Sept personnes ont été bapti-
sés, dont six de la même famille : Nadège et cinq de ses 
enfants, ainsi que Germain. La fille aînée de Nadège 
et Carl fait aujourd’hui sa première communion !
Nadège et Germain se sont préparés avec le groupe des 
catéchumènes adultes, les garçons ont suivi l’aumône-
rie ou le catéchisme, selon leur âge ; et les voici tous les 
sept, en ce matin de Pâques, enfin comblés ! En raison 
de la pandémie, ils n’ont pu être baptisés l’an dernier 
et ils sont tout heureux que leur attente prenne fin ! 
Avec toute la communauté rassemblée, ils chantent 
leur joie, ils disent leur foi. Le père Paul Bénézit les 
baptise enfin ! Ils reçoivent l’eau, l’huile et la lumière.

“Qu’éclate dans le ciel la joie des anges !
Qu’éclate de partout la joie du monde

Qu’éclate dans l’Église la joie des Fils de Dieu
La lumière éclaire l’Église,

La lumière éclaire la terre, peuples, chantez !”
Christ est ressuscité, Alléluia ! ❙❚

Chantal

 
Micro-trottoir

Depuis le mois de septembre dernier, le 
Secours catholique de Château-Renard-
Courtenay a mis en place un partenariat avec 
une maraîchère bio de notre région, Adeline 
Bodard, de Melleroy. 
Nous pouvons ainsi distribuer chaque semaine 
des paniers de légumes bio aux personnes 
accueillies à l’épicerie solidaire, contre la somme 
de deux euros. Cela permet à tout un chacun de 
bien manger ! Un peu de douceur dans ce monde 
si difficile en ce moment ! ❙❚
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La congrégation des sœurs de Saint Paul 
de Chartres célèbre cette année 2021 son 
jubilé du 325e anniversaire de fondation.  
À cette occasion la communauté des sœurs de 

Ferrières est heureuse de vous inviter
à partager sa joie au cours d’une messe d’action 

de grâce le dimanche 4 juillet à 11h en l’église 
abbatiale Saint-Pierre à Ferrières 
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L’ intérêt pour nous est qu’à 
Ferrières nous avons le 
sanctuaire Notre-Dame de 

Bethléem. Vous connaissez certaine-
ment l’histoire de ce lieu. Le Gâtinais 
a reçu les premières semences du 
christianisme grâce aux saints Altin, 
Potentien et Savinien, au IIIe siècle. 
Lors d’une nuit de Noël que Savinien 
célébrait à Ferrières, avec Potentien, 
il eut la vision de la Sainte Famille 
et des anges et a dit : “C’est vraiment 
ici Bethléem.” Patris corde est une lettre 
adressée par le pape François qui 
ouvre une année en l’honneur de 

saint Joseph. Elle nous est adressée 
à l’occasion des 150 ans de la décla-
ration de saint Joseph comme patron 
de l’Église par le Bienheureux Pie IX. 
Nous connaissons les faits drama-
tiques de l’histoire mondiale et celle 
de l’Église en cette fin du XIXe siècle, 
la guerre franco-prussienne, qui 
débute le 19 juillet 1870, la prise de 
Rome le 20 septembre, la fin des 
États pontificaux et le début de la 
question romaine.
150 ans après, une autre calamité 
s’abat sur le monde, la pandémie 
de Covid-19, qui donne à la lettre 

une teneur particulière. Le pape 
François y fait allusion en écri-
vant : “Ce désir a mûri au cours de ces 
mois de pandémie durant lesquels nous 
pouvons expérimenter, en pleine crise qui 
nous frappe que “nos vies sont tissées et 
soutenues par des personnes ordinaires, 
souvent oubliées […].” Nous pouvons 
tous trouver en saint Joseph l’homme qui 
passe inaperçu, l’homme de la présence 
quotidienne, discrète et cachée, un inter-
cesseur, un soutien et un guide dans les 
moments de difficulté. Saint Joseph nous 
rappelle que tous ceux qui, apparem-
ment, sont cachés ou en deuxième ligne 
jouent un rôle inégalé dans l’histoire du 
salut. À eux tous, une parole de recon-
naissance et de gratitude est adressée.”
C’est la figure paternelle de Joseph 

Je vous présente la courte lettre apostolique Patris corde 
qui a ouvert depuis le 8 décembre l’année saint Joseph.
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que le pape François veut mettre 
en avant, une “figure extraordinaire, 
si proche de la condition humaine de 
chacun d’entre nous.” Pour le pape, 
Joseph est à la fois admirable et 
abordable, ce qui lui donne une 
place particulière dans la dévo-
tion populaire. La figure pater-
nelle de Joseph se décline en sept 
points : l’amour, la tendresse, 
l’obéissance, l’accueil, le courage, 
le travail et l’ombre. Je présente 
ce qui me semble important dans 
quatre de ces parties.

Père aimé
Ce chapitre insiste sur l’attache-
ment du peuple chrétien à la figure 
de saint Joseph. L’origine de cette 
vénération est le service fidèle et le 
don total de Joseph pour la Sainte 
Famille et bien sûr pour Jésus qu’il 
a accueilli, accompagné et aimé. Il 
y a deux points essentiels dans la 
vie de Joseph qui peuvent aider les 
hommes à suivre son exemple dans 
notre monde actuel : le refus d’user 
de son droit (de rejeter Marie et 
l’enfant), par amour et la confiance 
en Dieu qui lui confie une famille, 
un rôle, une mission. Joseph s’est 
décentré de lui-même pour se faire 
don de vie. Quel bel exemple dans 
un monde marqué par l’individua-
lisme où beaucoup cherchent leur 
propre bien, souvent au détriment 
de celui des autres.

Père dans la tendresse
Cette partie montre l’atten-
tion tendre de Joseph envers sa 
famille, enracinée dans la ten-
dresse de Dieu pour les hommes. 
La tendresse peut être vue, dans 
notre temps, comme de la vul-

nérabilité qui dérange. Pourtant, 
rappelle le pape, “la tendresse est la 
meilleure manière de toucher ce qui est 
fragile en nous.” Il redonne alors le 
sens du sacrement de la récon-
ciliation comme “une expérience de 
vérité et de tendresse.” Dans le temps 
qui est le nôtre, “Joseph nous enseigne 
ainsi qu’avoir foi en Dieu comprend éga-
lement le fait de croire qu’il peut agir à 
travers nos peurs, nos fragilités, notre 
faiblesse. Et il nous enseigne que, dans 
les tempêtes de la vie, nous ne devons pas 
craindre de laisser à Dieu le gouvernail 
de notre bateau. Parfois, nous voudrions 
tout contrôler, mais lui regarde toujours 
plus loin.”

Père dans l’accueil
La vie de saint Joseph est marquée 
par l’accueil de l’inattendu, du bou-
leversement et de l’épreuve. Nous 
connaissons tous son histoire. Le 
pape nous tourne vers l’exemple 
de saint Joseph qui peut nous per-
mettre d’accepter notre propre his-
toire, d’accueillir ce qui peut surgir 
de dérangeant dans nos vies. Notre 
temps nous pousse à tout maîtri-

ser, jusque notre vie en refusant 
tout ce qui pourrait l’aliéner, à ne 
nous confier qu’à nous-mêmes et à 
tout faire pour jouir complètement 
et sans entrave de cette vie. Si nous 
agissons ainsi, lorsque les aléas de 
la vie nous touchent, nous sommes 
perdus, nous cherchons en vain 
des explications, nous lançons des 
accusations qui aboutissent à des 
rejets, nous perdons confiance en 
nous-mêmes, en l’autre, en Dieu, 
nous entrons dans un engrenage 
de violence et de péché. Prendre 
exemple sur saint Joseph nous 
donne de redécouvrir que “seul le 
Seigneur peut nous donner la force d’ac-
cueillir la vie telle qu’elle est, de faire aussi 
place à cette partie contradictoire, inatten-
due, décevante de l’existence.” Le pape 
évoque une des conséquences de 
ce refus du tragique de notre his-
toire : “La violence psychologique, verbale 
et physique envers la femme.”

Père dans l’ombre
Il ne s’agit pas pour Joseph d’être 
un père dans l’ombre, caché, inexis-
tant, on sait très bien que cela est 
faux, mais d’être dans l’ombre du 
Père, c’est-à-dire à la fois “sous son 
ombre” et dans la trace, dans la 
droite ligne du Père.
A travers ces pistes de réflexions ce 
ne sont que quelques pages de la 
lettre apostolique que j’ai tenté de 
vous présenter, comme un apéritif 
qui vous donnera envie de la lire. ❙❚

P. Richard Mention

La Sainte Famille 
à l’oisillon (détail) 

(vers 1650)  
par Bartolomé 

Esteban Murillo, 
Musée du Prado.
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C’est la figure paternelle de Joseph que le pape 
François veut mettre en avant, une “figure 
extraordinaire, si proche de la condition humaine 
de chacun d’entre nous.”



6

GRANDformat
VENT DU

dossier

Après plus d’une année de tristesse, de peines, de confinements 
à répétitions et de libertés retirées, il nous a semblé bon 
d’aborder le thème de la joie, pour ne surtout pas l’oublier et 
que rien ne nous la retire… Plusieurs articles de ce numéro 
de Vent du Haut vont reprendre ce thème sous divers aspects. 
Nous voulions en profiter pour remettre au goût du jour un 
texte fondamental du pape François, publié le 24 novembre 
2013 : Evangelii Gaudium (La Joie de l’Évangile).

Pourquoi ne pas entrer 
nous aussi dans 
ce fleuve de joie ?
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AGRÉÉ 
PAR LA SÉCURITÉ SOCIALE 

ET PAR LES MUTUELLES

4, place des Eglises
45210 FERRIÈRES-EN-GATINAIS

Tél. 02 38 96 11 90

Lunettes - Lentilles de contact - Jumelles
Fabienne MAROTTE - Opticienne diplômée

Jumelles
 - Opticienne diplômée - Opticienne diplômée

Optique 
de l’Abbaye

C e livre fait suite au synode 
des Évêques de 2012 sur 
la nouvelle évangélisation pour 

la transmission de la foi chrétienne. Il 
donne les critères pour l’annonce 
de l’Évangile dans le monde 
d’aujourd’hui. Nous n’allons pas, 
dans cet article, résumer ce livre 
ni même bâtir un projet pastoral, 
nous nous intéressons juste au 
début, les 25 premières pages qui 
nous parlent de la joie.
Cette exhortation apostolique 
s’adresse à tous, elle a été écrite 
pour nous inviter à laisser la ren-
contre du Christ, son amour et 
le Salut, nous envahir, changer 
notre vie. “La joie de l’Évangile rem-
plit le cœur et toute la vie de ceux qui 
rencontrent Jésus. Ceux qui se laissent 
sauver par lui sont libérés du péché, de 
la tristesse, du vide intérieur, de l’isole-
ment. Avec Jésus Christ la joie naît et 
renaît toujours.” (n° 1).
Le mot “joie” est présent 90 fois, 
avec une très forte concentration 
sur les 32 premières pages (le 
livre en comporte 248).
“C’est la joie qui se vit dans les petites 
choses de l’existence quotidienne, 
comme réponse à l’invitation affec-
tueuse de Dieu notre Père : “Mon fils, 
dans la mesure où tu le peux, traite-toi 
bien […] Ne te prive pas du bonheur 
d’un jour” (Si 14, 11.14). Que de ten-
dresse paternelle s’entrevoit derrière ces 
paroles !” (n°4) La joie, c’est le don 
que nous fait l’Esprit saint quand 
il nous ouvre à Dieu et aux autres. 
Dans la peine et les difficultés, la 
joie est cette force intérieure qui 

nous pousse à agir, à nous tourner 
vers autrui, à aimer et partager.
L’Évangile proclame avant tout 
l’amour de Dieu. Il nous aime 
fidèlement et avec tendresse en 
Jésus venu vivre parmi nous pour 
nous sauver. Il ne cesse de nous 
donner la joie profonde de cet 
amour et nous invite 
à en faire l’expé-
rience. “J’invite 
chaque chrétien, 
en quelque lieu 
et situation où 
il se trouve, 
à renouveler 
au j ourd ’hu i 
même sa ren-
contre person-
nelle avec Jésus 
Christ ou, au moins, 
à prendre la décision de 
se laisser rencontrer par lui, 
de le chercher chaque jour sans cesse. Il 
n’y a pas de motif pour lequel quelqu’un 
puisse penser que cette invitation n’est 
pas pour lui, parce que “personne n’est 
exclu de la joie que nous apporte le 
Seigneur.” Celui qui risque, le Seigneur 
ne le déçoit pas, et quand quelqu’un 
fait un petit pas vers Jésus, il découvre 

que celui-ci attendait déjà sa venue à 
bras ouverts… Il nous permet de rele-
ver la tête et de recommencer, avec une 
tendresse qui ne nous déçoit jamais et 
qui peut toujours nous rendre la joie. 
Ne fuyons pas la Résurrection de Jésus, 
ne nous donnons jamais pour vaincus, 
quoi qu’il arrive.” (n° 3).

Le pape ne se lasse pas 
de proclamer la voca-

t ion chrét ienne 
à la joie, même 
au milieu des 
larmes et des 
tragédies de 
la vie de ce 
monde. Pour 

lui, la source 
inépuisable de 

la joie chrétienne, 
c’est de recevoir et 

de rendre la tendresse 
de l’amour de Dieu en 

Jésus Christ. Le fait de partager 
cette joie avec d’autres dans la 
vie quotidienne, c’est ce qui fait 
mûrir et s’épanouir cette joie. Il 
nous invite à “entrer nous aussi 

Suite en page 8

Le pape ne se lasse pas de proclamer la vocation 
chrétienne à la joie, même au milieu des larmes  
et des tragédies de la vie de ce monde.
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dossier

dans ce fleuve de joie”. Il écrit : 
“L’Évangile, où resplendit glorieuse la 
Croix du Christ, invite avec insistance 
à la joie… “Réjouis-toi” est le Salut de 
l’ange à Marie (Lc 1, 28)… Jésus 
lui-même “tressaillit de joie sous 

l’action de l’Esprit saint” (Lc 10, 21). 
Son message est source de joie : 
“Je vous dis cela pour que ma joie soit 
en vous et que votre joie soit complète.” 
(Jn 15, 11)… Il promet aux disciples : 
“Vous serez tristes, mais votre tristesse 
se changera en joie.” (Jn 16, 20). 
Le livre des Actes des Apôtres 
raconte que dans la première 

communauté ils prenaient “leur 
nourriture avec allégresse.” (Ac 2, 46). 
Là où les disciples passaient, “la 
joie fut vive” (8, 8), et eux, dans les 
persécutions “étaient remplis de joie” 
(13, 52)… Pourquoi ne pas entrer nous 
aussi dans ce fleuve de joie ?” (n°5). ❙❚

P. Richard Mention

Suite de la page 7

Quand un couple intègre 
une équipe Notre-Dame, 
il y vit souvent 
de grandes joies. 
Comme dans de nombreux 
mouvements d’Église, 
ces joies découlent 
de cinq essentiels.

Joie d’abord de la fraternité !
Dans l’écoute attentive et bien-
veillante, les équipiers par-
tagent ce qui fait leur couple : 
leurs blessures et leurs fragilités 
comme leurs réussites et leurs 
actions de grâce. Nous savons 
que nous cheminons ensemble 
vers la sainteté dans le mariage.

Joie également de la prière !
Qu’il est bon de lire ensemble la 
Parole de Dieu, d’y puiser notre 
force, de confier nos intentions 
à Notre-Dame des Foyers, notre 
envoyée spéciale auprès de 
Dieu, et de rendre grâce avec la 
prière de Marie, le Magnificat.

Joie ensuite de la formation !
Nous  chois issons  chaque 
année un thème d’étude pour 
que notre couple approfon-
disse les mystères de la foi. La 
richesse des échanges, portée 

par nos différents parcours de 
vie et de foi, est un vrai motif 
de joie.

Joie de la mission !
Les équipiers puisent dans les 
réunions mensuelles la force 
d’être aux yeux du monde un vrai 
couple chrétien. Chacune de nos 
petites églises domestiques est 
le visage sur terre de l’amour du 
Christ pour son Église.

Joie du service enfin !
Le repas en équipe nous donne 
l’occasion de servir nos frères 
très concrètement. Mais notre 
plus grand service d’époux chré-
tiens est quotidien, c’est celui de 
notre conjoint dans la vie conju-
gale. Dans le mariage, l’autre est 
devenu mon premier prochain !
N’hésitez pas à nous rejoindre ! ❙❚

Hélène Du Reau

Réjoignez les équipes Notre-Dame
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Ateliers de Restauration
Etablissement et Service d’aide par le Travail

E.S.A.T. Paul-Lebreton 
Site Auguste Rodin

Tapisserie 
d’Ameublement

Ebénisterie

Cannage et Paillage

Conseil décoration

Showroom Tissus

Relookage

4 rue Auguste Rodin - 45100 ORLÉANS
Tél. 02 38 49 30 63 - accueilrodin@aphl.fr

www.cat-rodin.com
Horaires d’ouverture (rendez-vous recommandé) : 

du lundi au jeudi 9h30-12h15 et 14h-18h
vendredi 9h30-12h15 et 14h-17h

Travaux publics
Assainissement

Micro-station d’épuration
Piscine

� 02 38 87 00 49 
� 06 18 09 01 65

tpad.brassaert@orange.fr
5, Les Charlots 

45220 DOUCHY-MONTCORBON

Favorisez 
le commerce local

en privilégiant 
nos annonceurs !

Vous souhaitez faire paraître 
une annonce publicitaire

studio.ouest@bayard-service.com

Contactez-nous au

02 99 77 50 02

S i je tiens à la joie, c’est 
parce qu’elle me paraît 
beaucoup plus simple, 

plus accessible que le bonheur. 
J’ai l’impression que l’impéra-

tif du “soyez heureux à tout prix” 
laisse pas mal de gens sur le 
bas-côté. Plus humble, la joie 
me paraît aussi plus proche de 
nos faiblesses, de nos limites ; 

je peux y accéder même si je 
souffre de douleurs chroniques, 
ou si je traverse un deuil. Il n’y 
a rien d’écrasant à suivre son 
appel. Même celui qui rame du 
matin au soir peut faire cette 
expérience. Pourquoi assimi-
ler la joie à l’exubérance, à 
la superficialité, alors qu’elle 
est avant tout un dire “oui”, 
un oui profond et authentique 
au réel tel qu’il se présente ? 
Heureusement, Spinoza rap-
pelle que la joie est le passage 
de l’homme d’une moindre à 
une plus grande perfection.  À 
chaque fois que la vie gagne du 
terrain, dès que je progresse, 
la joie dilate mon cœur. ❙❚

 
Alexandre Jollien,

extrait de “Trois amis en quête de 
sagesse” (Editions l’iconoclaste)

Si je tiens à la joie
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L es premières réparations 
commencent en 1668 et 
le 9 novembre 1698, un 

marché est passé auprès d’Edme 
Gilbert, maître charpentier et 
d’Etienne Sueur maître couvreur. 
Les marguilliers sont Yves Toison 
et Louis Beauvais. Edme Gilbert 
doit démolir le vieux clocher et 
concevoir le nouveau suivant la 
charge qui précise “de faire bien et 
duement toutes les ouvrages qu’il convien-
dra pour la construction dudit Nargy et 
beffroy et des cloches, le tout suivant et 
conformément au dessin quan a fait et 
dressé le sieur Gilbert.” Étienne Sueur 
a, lui, la charge “de la couverture en 
ardoise de la cruche dôme en pyramide 
et la pose de la Croix sur l’éguille dudit 
clocher.” Marguilliers et habitants 
fournissent aux deux ouvriers tout 
le bois nécessaire pour “chaffauder” 
ainsi qu’une chambre pour dormir.
Les jours et les semaines filent et 
Edme poursuit son œuvre assidu-
ment et à son gré et bientôt c’est 

un clocher dauphinois qui se dresse 
vers le ciel… Les travaux sont sur-
veillés par le curé Jean Bannier et 
la question qui reste en suspens 
taraude les habitants : est-ce une 
initiative du curé, ou celle du char-
pentier ? L’un des deux était-il natif 
du Dauphiné ? Etait simplement un 
souhait architectural ? Aujourd’hui 
encore, le mystère reste entier. 
Edme Gilbert a fini son œuvre et a 
gardé son secret ; quant à Etienne 
Sueur, ce pauvre couvreur est mort 
à 55 ans “par accident estant tombé du 
hault du clocher travaillant à son ouvrage.”
212 ans plus tard, le poète Paul Fort, 
s’adressant directement à Nargis, au 
cœur de ses “Ballades Françaises” lui 
dit effrontément : “Nargis, vous mon 
petit Nargis… je voudrais sur votre clocher 
dire une chose. Souffrez-le :… il a l’air, mon 
petit Nargis, votre clocher… d’un casque 
à pointe. Absolument. Clocher français, 
n’avez-vous pas de honte ? Oh ! vous pleu-
rez ? Je vais vous consoler un brin… Vous 
semblez ce matin, la sonnette agitée d’un 

géant sacristain.” Piètre consolation 
s’il en est ! Ce clocher connu en 
2009 un événement heureux pour 
sa pensionnaire Germaine Marie 
Louise. Cette dernière née en 1877 
était la cloche de Nargis déjà rema-
niée à partir de la première de 1817. 
130 ans de bons et loyaux services 
lui avaient fendu le corps au point 
qu’elle ne sonnait plus. Envoyée en 
séjour de restauration, elle revint à 
Nargis le 26 octobre et fut bénite 
par le père Jean-Baptiste Kongo 
en présence de William Besnard, 
maire du moment, avant de retrou-
ver son clocher.
Aujourd’hui, c’est le père Richard 
Mention qui assure les offices à Nargis 
et la messe des moissons prend 
tout son sens dans cette belle église 
dont la sonorité a retenu l’attention 
du Conservatoire de musique de 
Montargis. ❙❚

Hélène Dhams

*D’après les écrits de Michel Fauvin

• Prêtres du doyenné :
Père Richard Mention 02 38 96 53 92
Père Paul Benezit 07 84 90 46 51
• Presbytères : 
-   Château-Renard : 02 38 95 21 06
mail  : valleedelouanne@orange.fr
-  Courtenay : 02 38 97 40 63
mail : entrebetzetclery@orange.fr
- Ferrières : 02 38 96 53 92

• Site Internet : www.groupementsparoissiauxgatinaisest.fr
• Trouver une messe : www.messesinfo.fr
• Site du diocèse : www.orleans.catholique.fr
• Nos pages Facebook : 
https://www.facebook.com/Église-Château-Renard-Courtenay-
Ferrières-en-Gâtinais- 192087704704436
https://www.facebook.com/Groupe-Paroissial-FerrièresDordives- 
112155004023361
• Écrire au journal
Vous voulez nous faire part  de vos impressions, de vos 
désirs ? Écrivez-nous par courrier ou par mail !
- Par courrier : Vent du Haut - Presbytère
171 rue Étienne Dolet - 45220 Château-Renard
- Par mail : ventduhaut@orange.fr

Infos

La construction de l’église Saint-Germain de 
Nargis remonte au XVe siècle et l’épreuve du 
temps associée à divers heurts ont conduit à des 
transformations indispensables, à commencer par 
le cimetière mitoyen qui menace de s’écrouler.

Un drôle de clocher  
qui garde son mystère* 
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E n effet, en 1863, la voûte pri-
mitive a été remplacée par 
une voûte en briques. Dans 

le même temps, les architectes de 
l’époque faisaient supprimer les 
entraits, provoquant ainsi une fra-
gilisation de l’édifice. Mais cela ne 
pouvait durer et, lors du début des 
travaux, on a dû consolider l’en-
semble par des filins métalliques. 
En raison de l’importance de ce 
chantier, on ne pouvait faire un seul 
dossier : il a donc été décidé de faire 
trois tranches : le chœur, et la nef 
en deux fois. Les travaux ont donc 
commencé en 2018, par la voûte et 
la toiture du chœur : bien qu’il soit 
généralement préférable de restau-
rer, cela fut impossible pour cette 
église, dont la charpente du chœur 
était trop abîmée pour être réparée. 
Il a donc été décidé de la refaire à 
neuf : les vieux bois ont été déposés 
(et conservés pour quelques-uns, 
afin de pouvoir par la suite dater 
cette charpente) et la charpente a 
été refaite de la façon la plus “iden-
tique” possible, selon les données 
connues, c’est-à-dire avec une voûte 
à pans de bois.
La suite des travaux va porter sur la 
nef : remise des entraits qui ont été 
coupés au XIXe et remise également 
de poteaux pour soutenir le clocher 

qui pèse sur les murs. La charpente, 
un peu moins abîmée que celle du 
chœur, sera restaurée, avec une 
voûte refaite en “carène de bateau”, 
comme elle était à l’origine. C’est un 
très gros investissement pour une 
petite commune comme La Selle-
en-Hermoy. La fondation du patri-
moine a ouvert une souscription qui 
a permis de récolter un peu d’argent 
mais il manque encore environ 
300 000 euros !
Chaque euro compte et il est tou-
jours possible, pendant toute la 
durée des travaux de participer (sur 
Internet : fondation-patrimoine.org, 
projet : église Saint Pierre es liens - la 
Selle en Hermoy)
Pour la majorité des habitants du vil-
lage, l’église est un élément important 
de la vie de la commune : de nom-
breuses personnes ont été peinées, 
ces dernières années, de ne pouvoir 
y célébrer un baptême, un mariage, 
des funérailles, comme cela se faisait 
depuis toujours dans leurs familles, 
depuis presque 900 ans !
Espérons que les travaux pourront être 
menés à bien et que l’église rouvrira, 
non seulement pour les chrétiens, 
mais aussi pour tous les gens de pas-
sage, heureux de pouvoir s’y reposer 
quelques instants dans la paix et le 
silence. ❙❚

Chantal Lamberton

L’église de La Selle-en-
Hermoy, dont les parties les 
plus anciennes dateraient 
du XIIe-XIIIe est en travaux 
depuis maintenant deux ans.  
Mais beaucoup reste à 
faire. Elle a été fermée il y a 
plusieurs années, en raison 
de risque d’effondrement  
de la voûte.

D
.R

.

LA SELLE-EN-HERMOY

Travaux à l’église
LES TRAVAUX DES 
ÉGLISES DE FERRIÈRES

Durant quelques mois, 
des échafaudages ont été 
dressés dans l’abbatiale pour 
effectuer des sondages dans 
les voûtes afin de déterminer 
l’existence de fresques sus-
ceptibles d’être mises à jour, 
sans résultats probants. 
Aujourd’hui, c’est au tour de 
Notre-Dame de Bethléem de 
se faire restaurer et remettre 
en état.

Les échafaudages font main-
tenant le tour de l’église et les 
tuiles du toit sont enlevées. 
L’arbre ayant poussé dans la 
gouttière a été descendu mais 
les racines ont fait un trou dans 
le plafond de la nef. Les briques 
du petit clocher ont été rescellées 
assurant ainsi le maintien de la 
cloche. À l’intérieur, les boiseries 
murales ont été retirées et 
placées au centre de l’église, 
faisant une sorte de carapace 
de tortue. Les tableaux restés 
en place font tache sur les 
murs dont le crépi manque 
par endroit. La vue actuelle de 
Notre-Dame de Bethléem peut 
paraître catastrophique mais 
il faut en passer par là pour 
retrouver ce sanctuaire marial 
utilisé par la paroisse en hiver, 
dans la mesure où cette église 
peut être chauffée par temps 
froid. 

Dominique Cohen

D
.R

.
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Le 20 avril, à la Selle sur 
le Bied, ont été célébrées 
les obsèques de Monsieur 
Daniel Coussin, 87 ans.

C’ est à l’occasion de sa 
mort et du retour de 
son corps au cime-

tière de Saint-Loup de Gonois 
où la famille possède une mai-
son depuis plusieurs généra-
tions, que nous avons décou-
vert ce poète chrétien. Un des 
recueils de ses poèmes s’intitule 
Lumina Resurgentis, (deux volumes 
publiés). Les poèmes ont été 

écrits entre les années 60 et 80. 
L’un des neveux de M. Coussin 
rappelait que “chaque matin et à 
heure fixe, tu t’isolais, lisais et méditais 
la Parole de Dieu. Il ne fallait pas te 
déranger. Ta bibliothèque témoigne de 
l’étendue de tes lectures religieuses. Que 
de livres annotés !”
Nous publions, avec l’accord de 
la famille, un poème qui a pour 
objet la séquence pascale.

Prière
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ZI Puy La Laude / Vaugouard 06 08 63 34 91
45210 FONTENAY-SUR-LOING 06 08 63 34 92�

P L O M B E R I E
CHAUFFAGE
Z I N G U E R I E
MAÇONNERIE
COUVERTURE
CARRELAGE
MENUISERIE

POMPES FUNÈBRES - FUNERARIUM
MARBRERIE FUNÉRAIRE

PFV GUÉRIN
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Tél. 02 38 97 31 62
www.pompes-funebres-guerin.fr

37, rue du Mail - 45320 COURTENAY

SAS 7/7 - 24/24

Toutes distances - Toutes prestatÕ ns
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Séquence 
pour le jour de Pâques

Blancheur des champs de neige…
Pur éclat du soleil percutant l’âpre pente…

L’ange comme un éclair
Renverse tout obstacle…  

Ô bras éblouissant !
Un tombeau éternel

S’écroule d’un seul coup et le mort 
ressuscite…

Qui possède la Clef
Manœuvrant le Portail  

pour s’échapper du puits…
La porte et les verrous

Loin de la ville, loin, le géant les emporte…
Les gardes courent, courent,

Affolés de sentir leur échapper ce mort…
Dans la nuit quelle route

Se détache soudain menant au Paradis ?
Prison… levée d’écrou…
Qui jamais a goûté la joie  

d’être enfin libre ?
Oh, ma joie quand le chant

Nous annonce : “Marchons en semant 
dans les larmes…

Des moissons abondantes
Combleront notre cœur d’un désir 

jamais las !…”
Parole qui m’enchante :
“Par la vallée des pleurs, 
Géhenne aux voiles noirs,

Vers le Soleil ardent

Des palais de David montons  
pour qu’il nous noie !”
Ô pierres sépulcrales,
Décrochez-vous, roulez  
au bas de la colline !

Que votre poids écrase
Les terriers du renard, 

les œufs du basilic !
L’araignée en sa toile

Tremble quand des complots  
d’un seul coup la déchire !
Trompettes du Grand Roi

Tonnez prophétisant le Grand Jour… 
le Jour J !

Daniel Coussin (1932-2021),  
10 janvier 1975


